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APRÈS sa sortie inauguraled’il y a deux semaines, laplate-forme politique "Par-tisans et Républicains", quiregroupe cinq partis de lamajorité et de l’opposition( BDP, UGD, FDR, PNE etGV), a répondu, samedidernier, du côté de Melen, àl'invitation de l’associationde jeunes "Melvire".Une rencontre citoyennequi avait pour objectifd’échanger avec les popu-lations sur des questionspolitiques de l’heure, no-tamment celle liée à l'étatde santé du chef de l’État,Ali Bongo Ondimba, actuel-lement en convalescenceau Maroc. Pour PaskhalNkoulou du Bloc démocra-tique populaire (BPD),parti de la mouvance prési-dentielle, la maladie duprésident de la République,loin d’être l’occasion d’unebipolarisation politiqueentre la majorité et l’oppo-sition, avec l’adoption depositions tranchées dans

Appel à combler les lacunes de la Constitution 
... Melen 

LLIM
Libreville/Gabon

chacun des camps, doit plu-tôt être l’occasion d’éleverle débat et d’interroger lesvides et lacunes que com-porte notre Constitution."En tête de ceux-ci, il y a
celui lié à un éventuel cas de
maladie du président de la
République", a-t-il laissé en-tendre. Selon l’orateur, ceflou a toujours été volontai-rement entretenu par le lé-gislateur, "par courtisanerie
ou par courtoisie envers le
président de la République.
Jusqu’à ce que la réalité fi-
nisse par tous nous rattra-
per".  C’est pour combler ce

vide juridique, a expliqué leresponsable politique, quela Cour constitutionnelles’est vu obligée d’ajouterun alinéa sur l’indisponibi-lité temporaire du prési-dent, afin que le payscontinue de fonctionner. 
"L’indisponibilité tempo-
raire du chef de l’État ne
peut être assimilée à des cas
d’empêchement définitif, de
démission ou de mort. Ce
sont ces seuls cas que pré-
voyaient notre Loi fonda-
mentale pour déclencher le
processus de vacance du
pouvoir...Que ceux qui au-

jourd’hui souhaitent accé-
der aux fonctions suprêmes
commencent par porter des
éléments de réponse sur ce
type de vide, au lieu de pré-
senter la situation actuelle
comme une opportunité à
saisir pour bondir sur le fau-
teuil présidentiel. Et ça vaut
dans les deux sens. C’est-à-
dire, ne plus volontairement
laisser des vides juridiques
parce qu’on tire profit de ces
lois incomplètes. Nous, nous
voulons être prudents, et
aider le citoyen à s’appro-
prier son actif. C’est pour
cela que nous avons dit que

nous sommes des partisans
oui.  Mais nous sommes Ré-
publicains. Et dans ce cadre,
il faut regarder toutes les si-
tuations de manière à ce
que ce soient les enfants du
Gabon qui en tirent le plus
grand profit", a expliqué M.Nkoulou. Il a également donné l’avisde la plate-forme politiquesur "le vrai faux débat" duoui ou non le Premier mi-nistre peut-il démissionnerà l’ambassade du Gabon auMaroc ? Pour lui et lessiens, la réponse est oui.
"(…) Plusieurs autres actes

Paskhal Nkoulou…
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...a échangé avec les habitants de Melen.
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La récente descente à Tchi-
banga du membre du Bu-
reau politique Alexis
Boutamba Mbina a été do-
minée par une série de
messes dites pour la santé
du président Ali Bongo On-
dimba.

L'ETAT de santé du prési-dent de la République AliBongo Ondimba a en-flammé la toile. D'aucunsallant jusqu'à imaginer ouprédire le pire. Pour cou-per court à toutes ses ru-meurs – aussi folles, graveset gênantes – le membredu Bureau politique AlexisBoutamba Mbina dudeuxième siège du dépar-tement de Mougoutsi s'estrendu dernièrement dansson fief politique aux finsde rassurer les popula-tions. “Je suis venu  rassurer lespopulations sur le “réta-
blissement progressif ” de lade santé du chef de l'Etat.
“Je suis venu vous dire,
comme tout le monde le sait
aujourd'hui, que le chef de
l'Etat recouvre progressive-
ment sa santé contraire-
ment aux rumeurs les plus
folles distillées sur les ré-
seaux sociaux. Dans nos us
et coutumes, il nous est
inadmissible, ne serait-ce
que par éducation ou dé-
cence, de se réjouir de la
maladie de quelqu'un ou lui

Les populations invitées à implorer Dieu 
État de santé du président de la République/Mougoutsi
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qui engagent les citoyens
gabonais sont pris dans les
ambassades. Et ces actes
sont valables en territoire
gabonais. C’est le cas des dé-
clarations de mariage, de
naissance, voire même des
décès. Donc aujourd’hui,
est-ce ce que le chef du gou-
vernement peut aller re-
mettre sa démission au chef
de l’État à l’ambassade du
Gabon au Maroc ? Oui. Est-
ce que cette démission est
valable, on dit oui ".Avant lui, Roger DurandBoutoukou de l’Union ga-bonaise pour la démocratie(UGD) avait rappelé à l’as-sistance les raisons qui ontamené à la création des
"Partisans et Républicains".A savoir, la nécessité poureux de se placer en "cen-tristes" dans des débatsd’envergure de la Nation.Parce qu’opposition et ma-jorité n’ont pas vocation àse regarder en chiens defaïence. De même, le prési-dent du Parti national ga-bonais (PNG),Christamond Nzamba Mu-pigat, a éclairé la jeune as-sistance sur le rôle desinstitutions du pays, no-tamment le Centre nationalde la Démocratie (CND). 

souhaiter le pire. Ma pré-
sence ici parmi vous, c'est
pour vous demander d'im-
plorer  Dieu le Miséricor-
dieux et nos mânes pour
que le président de la Répu-
blique, notre distingué ca-
marade président recouvre
totalement sa santé” a sou-haité l'ancien ministre dela Justice. A cette occasion, plusieursmesses ont été dites dansla presque totalité des vil-lages que compte sa cir-conscription électorale. Etnotamment dans les diffé-rentes chapelles (Dougan-dou, Loango...) construites– aux côtés de bien d'au-tres réalisations – à sesfrais. Pour l'image et aunom du Parti démocra-tique gabonais (PDG) dontil le député régulièrementélu du 1er canton du dé-partement de Mougoutsidepuis 2001.

Avant l'étape du 1er canton(son fief politique), il ad'abord demandé unemesse ayant été dite enl'église St-Joseph de Tchi-
banga en présence de Mmela gouverneure ChristianneLeckat. Au cours de celle-ci,le prête officiant a de-mandé aux uns et autres fi-

dèles et personnalités pré-sentes d'implorer Dieupour que  le président de laRépublique gabonaise re-couvre rapidement toute la

plénitude de sa santé.“Nous nous retrouvons cejour, dans cette belle église,pour supplier le Seigneurde venir au chevet de notrechef de l'Etat en convales-cence au Maroc, afin qu'ilrecouvre rapidement la to-talité sa santé dont il a be-soin pour continuer àdiriger dans l'amour et lepardon cette chère nationgabonaise reconnuecomme un véritable havrede paix ” a dit le prédica-teur du jour. Au sortir de cette messe, ledéputé Alexis BoutambaMbina s'est dit confiant enl'avenir. Non sans rappelerque : “L'Eternel est le Berger
de chacun de nous. En fai-
sant de lui nos délices, il
nous donnera ce que notre
cœur désire présentement :
le prompt rétablissement
du président de la Répu-
blique” a-t-il confié.  

Partout le MBP était accompagné des hiérarques locaux du PDG.
On reconnaît le secrétaire provincial (droite) Koumba Mahengo.
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Alexis Boutamba Mbina est allé rassurer les populations de Mou-
goutsi sur la santé du chef de l'Etat.
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Dans un village du 2e siège de Mougoutsi, les populations très attentives aux pro-
pos de leur élu.
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